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ROUBAIX 
LXE nWTATIVE DE VOL AVEC EFFRACTION 

Jm^Mona-^611^11*8 de  vo1 commise   avec  et- 
«?uvè^èl^?nv ia«JZ>Tée   .de   ,undJ'  chez   Mme «euvcueiannoy, demeurent rue de Lannoy, 483. 

VACCINATION' PUBLIQUES ET GRATUITES 
_,~? «uaJnèrae séance de vaccinations gratuite 

.nura lieu «ujoupd'hui jeudi 23 octobre^ 4 k 
SiteS d,u §5 dan* une salte de la mairie 
tiSX'Z&XSFétage !eQlrée veR ]* «S 
.laÎT^ffi222^ T^ ont été vaccinées au cours <«s précédentes séances sont invitées à s'v nré- 
^nter pour vérification des-résultai de ropfrt 

LES QUOTIDIENNES... 
Au bureau de postes de la rue du 

î =-som de ]« dire T) M   ColetU Pier 
• •mDlOVM   ri*»    mmmJUl      JZZ1-™?*   "ei 

Curé (esl-il 
Pierre, 
M à Lille, 84, 

» Plus retrouvé sa bicyclette quii 
£*e de rétablissemen^ Une 

svait laissée à 
inquête est ouverte. 

LE CONCERT DES DEMORILISE3 DU NORD 
.Le concert donné hier soir, dans -*■";„*"CI  ^T,  aans  la sane du 

&5P* obtenu; n/^rofit Ie8 Démobilisés du i?7!i'J: .ODt*?u on Plein succès. 
■naradf v%rr^LPa?ie^ de icette s0^a> le ca- jTt^tr^rb^U

f
I^lu^im^^^.Çé'nob.liSés, 

N" FÏ?;« ,obtenu «n plem succesT 
«radl V%mluf^Pa^^-d-     et?e soirée,.le , 

svppel u 1 union de tous les ounnrnSÏÏ?lJ£l 

Qwa^Pezart lu* a satyre de tontes réiri-latUans 
te SS£T^~~ * î^66 fWBn* «ombreuses - tout ie matériel de construction contenu dans ses maga- 
^re^^^iJ?e,rme*^pouToir *•»■■■«*• «* nouvelles entreprises, chose «n-amcnn entrepre- 
neur de Lille et de la Y**» *.%* -aireT^^ 

QBamt a la attestât» *ts bijoux, M. et Mme Km- 
«aon ne disent pas qu'il» ont abandonné leur mai- 
son, _ laavsa-w. leurs bijoux traîner à droite et & 
gaucne, à tel point <pie notre père a trouvé une 
bague et un bracelet traîna»* dans la cuisine «me 
notre père a rassemblé tout* tes bijoux dans son 
coffret, qu'a a caché, et «ifre ce dernier fut malneu. I 
rensement pris par un X..., que nous supposons I 
et**» les Allemands. . 

a toutefois. Monsieur, vous avez connu les mo-»J 
mente terribles des quatre années de l'occupattiarP 
aUe-bande, vous devez savoir ce qu'étaient les 
réquisitions. Aussi, Je vous laisse Jus» de renoncé 
ci-dessus. Que feriez-vous. Monsieur, si à la suite 
de ces faits. 11 était démontré que votre père fut 
accusé   d'une   faute  qu'tt   n'a  pas   commise. 

Je ne peux pas voukien. dire plus lon^ pour le 
moment et je rej-rette* beaucoup de n'avoir pu 
vous exprimer de vive voix ce que je vous écrit 
mon travail ne me laisse pas assez de liberté. ' 

Monsieur, a» sont deux pauvres poilus rentrés 
maintenant dans leur foyer, qui ont fait leur 
devoir pendant toute la durée de la guerre, dont 
l'un grièvement blessé à la jambe gauche, et qui 
ont tous deux la croix de guerre avec citation, qui 
s'adressent a l'homme de cœur, à l'homme d'hon- 
neur que vous êtes. 

J'espère que  vous prendrez  ces quelques impor- 
tantes  rectlficatfeofis en   considérations. 

Recevez,   etc.,  etc. 
TEZARD   Hcmia,   PEZARD   Léon, 

».                      Rue   Boucher   de  Pertihes,   34,   Lille 
-an»  

X& Vie Ouvrière 

socia- 
. un 

tous les camarades présents. 
* 

TOUHGOING 
VIOLENCES 

Nuf^ E?'L£?fnYI)a?x< den»eurant rue du Til- 
S g?-JtJ^rtë Phunte au commissariat du pre- 

i2.uck i"s' dei»tant. rue du Tilleul   163   fin'eiiî, SST.A Sïïgr StsA L? p'^SnS16^ t-S^-i?        Perdu au cours de la scène   an cor- 
HK?«2£Ï?^H£ ^r™ et une m'o2(re^en argent avec sa chaîne. Une enquête est ouverte. 

LN  VOL  DE BOIS 
T^fcfnte^lr^ <'uatrièlûe arrondissement a «r- 
'e 4u5 kil,^  ri- JSmes  -■«•-*-*«   pour  un   vol ~_Tv .Kil°5  «• bois, commis  au nréiudiep  du 

'^mptoir général des   En^^nèurT^e   Tour- 

iS^ans^barW °£?amés x Alexandre   Desurmont, is, oacieur, 66, rue Masséna ■ ^-~*->- ■ 

Le» voleurs au ira va ri 
LA   MAIN DANS   LE   SAC 

La nommée Laure Chantraine, femme Delobel, 
48 ans, demeurant Grand'Routc de Ronchiu, 
tidore le café. Cependant, elfe trouve que e prix 
de cette denrée coloniale est trop élevé pour 
8=1 bourse et qu'on peut en avoir à meilleur 
compte. 

Et c' est ainsi, qu'on la surprit ver3 ? h. 112, 
du soi, en train de dérober à pleines poignées 
au préjudice de M. Cousin, épicier 44, rue Nico- 
las Leblanc, les petits grains marrons au subtil 
arôme. 

Le dénouement de cette affaire eut lieu devant 
le commissair uc police du 4e arrondissement 
L'épi'oguo se passera probablement en Correc- 
tionnelle. 

LA  QUOTIDIENNE HISTOIRE 
L'employé de commerce Jul;ard. demeurant rue 

Edmond   Bailleux,  9, avait  déposé  momentané- 
ment sa bicyc'ette devant la façade d'une maison 
de la rue des Sept Agaches. 

Survint   l'inévitable  et  invisible   bécanier  qui 
vit le véhicule, le trouva  a son goût et l'avant 
enfourché, disparut a toutes pédales. 

Combien de fois faudra-t-il encore conter cette 

S Sè,^' Ualre'IT3 Voteatlon, me de 
•«* on été trœisferé au parqueL 

VENTE DE VIN ROUGE 
réS à S£%E,* Ç}««* Sébastopoi, ii Sera pro- 
I^MH. Î*      e X?nte  de ^n   «>uge dans  les sec- 
s£JLaïï h&2es in*<PXs ci-dessous  : 

^-«^*Ur  W' îaTtes  nuises, de  8Tn  heures  • 
Partes  roses, d« 9 a  10 heures. "--■ 

Secteur 

FAUSSE ALERTE 
*—-^♦»» •- 

MANŒUVRE PRÉFECTOMLE 
Un fait nouveau se produit, une note adressée 

a la presse indique « PoirTunulcation des sa- 
laires que sur l'invitation du ministre des R L 
une réunion groupera les deux commissions 'ad- 
ministrai,, ca, du Nord et du Pas-de-Calais, pré- 
vus par le décret du IO août 1899 et instituée, 
en ce qui concerne le Nord, par arrêté préfecto- 
ral <tu 11 mai 1911. „ Cette commission a dû se 
reunu- hier, mercredi, à Lille 
vi^Hc ^««nentale des Syndicats ou- 
vriers du Nord proteste contre manœuvre et cela 
pour plusieurs raisons : 

Nous savons.que les membres qui se eont 
réunis hier, sauf de rares exceptions, sont des 
fonctionnaires.- 

d.WrdtTHdU ï° a°Ût L?" sur les conditions 
l'Pfl» - anf le8 marcKés Passés au nom de 
L-. î pr?yo* le? cas ^pondant aux termes des 
los des 3i janvier iS33 et 18 novembre 1S82 et 
indique r . 

to.ÛT" 3' ~,La consïalation ou la vérification du 
taux normal et courant des salaires et de la du- 
rée normale et courante de la journée de travail 
sera faite par les soins de l'administration, qui 

1. Se référer, autant que possible, aux accords 
entre les syndicats patronaux et ouvriers de la 
local te ou de la région ; 

a. A défaut d'entente, provoquer l'avis de com- 
missions mixtes, composées en nombre égal de 
patrons et d'ouvriers, et, en outre, se munir de 
tous renseignements utiles auprès des srndicats 
professionnels, conseils de prud'hommes, ingé 
meurs, arebriectes départementaux et commu- 
naux et autres personnes compétentes ». 

Si nous suivons les instructions pour Papplï- 
catton de ces mesures, nous sommes avisés 
qu une fois de plus, le Préfet tente de tromper 
la classe ouvrière du Nord et porter atteinte aux 
syndicats.* 

Mte sa»- d'autant plus, qu'en  date du h té- 
lequel il 

Quand à nous, nous ne vouions pas que vos 
combinaisons nous empêchent de gagner un sa- 
laire nous permettant de vivre. Ce que l'Etat 
français a accordé aux ouvriers de la Marne de- 
puis 1- 3o.jutflei, peut et doùt être pavé aux 
ouvriers du Nord. 

Le prix de l'existence étant h? même et les 
sacrifice** consentis par les soldats du Nord ne 
peuvent les mettre en état d'infériorité avec 
leurs amis de la Marne. 

.Mous réclamons l'égalité; Vous nous répondez 
par la pre*oea1ion. 

IWnis laissons notre vaillante population juge 
de vos actes et des nôtres. *ious sommes sûrs 
de son verdict, 

D. BONDUES. 

connaissance  Jes   autres  concessions "qu'elle 
consent à faire. , 

Les ouvriers de « Jeanne d'Arc » demeure- 
ront donc en chômage. Le svndicat leur paie- 
ra leur semaine s'il je faut et aussi tontrtemps 
Que cela sera nécessaire, mais il est indispen- 
sable que notre organisation soit dès matnte- 
nam géneraiement reconnue et acceptée 
ritaleniT du raODdfl ouvrer dépend de cette 
clause ; nous mettrons -tout en œuvre 
•. ontenir, et nous ne céderons 
n'ait été ratifiée. 

pas 
pour 

qu'elle 

La Commission. 

A ROUBAIX 
Les  derniers réfractaires se   sont 

joints à leur» camarades 

quotidienne histoire,  pour qu'enfin   les cyclistes | vrier 1919, il nous adressait un pli par lem 
se méfient et prennent les epréca*utions les plus I nous disait : •        •     * 
élémentaires, pour ne plus être voies ? « j-ai l'honneur de vous adresser l'ampli 

LES VOLS I Ll RECONSTITUTION 

, cartes 
tartes roses, de 5 à 

13, 

- Secteur  11, 
cartes roses, 

,  cartes grises, 
cartes roses, de 3 à 4 heures 

? a\ses, de 4 à û heures 
(> heures. 

WA^StUEHAL 
î^ NOVE DU CANAL DE V*ASQUEHAL 

EST RECONNU 
,wA«.-jasné' 1ière^ deaneurant à Croix, sentier 
li^SS^ÎÎ- ne.v°y*u-t P^ avant-hier soir, ren- 
ÎT.W "i3' P«« Que le noyé retrouvé dans le 

ïiïmLSF&iï?nnavait pasdeno"ve»^ 
LaS^^n^-P«S'?u?lque'3 renseignements. M. 
. oif%£22fa,^5u,1

11 *»5K-ss»it. bien de son gar- 
•on, Pierre, .âgé de 36 ans. ancien blessé de 
jjiiewe,- -réforme numéro 1 et pensionné Le sni 
.^de n'étonne nullement le père de la v^imë 
qui a ueclare. que son fils éUut, depuis sa réforl 
|ne    beaucoup changé de caractère. 

HEM 
T>*^RT$TeiET   ^ÏÏ?- ~   DISTRIBUTION !li,„ T,lcI^rS. — Samedi prochaùi 25 octobre. 

.UN CHEF DE DISTRICT DES E. L. 
EST IMPLIQUÉ DANS LA MÊME AFFADIE 

Agissant sur mandat de la Préfecture, un ma- 
gistrat, qu'accompagnait un inspecteur de police, 
s'est rendu mardi à la maison d'arrêt. Il s'agis- 
sait de notifier au sieur Passebecq, du service de 
la Reconstitution de Tourcoing, qui puisa — nous 
avons dit de quelle façon — dans le Trésor pu- 
blic une somme d'environ Oo.ooo francs, l'in- 
culpation exacte qui pèse sur lui. 

Passebecq a, par iMnêmc occasion, été avisé 
que le sieur G..., chef de district dos Régions 
libérées, était inculpé à titre de complice dans 
la même affaire. 

Ajoutons que ce sieur G..., qui a pris, la fuite 
et que l'on recherche de toutes parts, fait l'ob- 
jet d'un mandat d'arrêt décerné contre lui par 
M. Delalé, juge d'instruction désigne pour cette 
affaire. 

distribution  des tickets   de 
une   feuille de [tickets 

f-alle de la  mairie, 
yncre et de charbon 
[IW*  par "W^-ge et  une  feuille  de ^ckêts tacre par personne. 
^J-? :*f™ut»on se fera dans l'ordre suivant : 
,   t * itIifJTOS^ families touchant le chômage, 

irauées"* J de 10 & U heures* familles 

rapr^mï K16! WeuresSe P^Btar daDfi 

tS^àSwJS?""^ ""*Tépriaée ** Ib 

ALLOCATIONS MILITAIRES. _ Paiement, 
wendtwli, 34 octobre : réformés, tués, decédés et 
il^parus, de S ù 9 heures, dans l'ordre dé^s nu- 
ffnéties des titres. Pour tes autres catégories, à 
l'artur de 9 heures, 

SECOURS  AUX    VEUVES DE    GUERRE.  _ 
îai*»1**** ' n-* 4 hem,es' écoie comapaunale de 
JtMes, Hesn-Bifur, diatributiou de vêtements aux 
veuves de guerre, qui se présenteaxMt person- 
nellement. 

lu 1er Conseil de Guerre de Lille 
VEBLTCK, LE COIFFEUR DE LA BUE DE 

BETHUKE. EST CONDAMNE A UN AN DE 
PRISON POUR COBBESPONDANCE AVEC 
L'ENNEMI, 

Dans ion audience d'hier, le 1er Conseil de 
guerre de Lille a comdamhé à la peine de une 
année d'emprisonnement Se nommé Eugène Ver- 
lyck, coiffeur et débitant, 34, rue de Réthune, 
qui, Je i3 juillet 1916, dénonça par lettre à la 
Kommandantur son locataire Louis Lacroix, re- 
présentant de commerce à Lille qu'H accusait de 
détenir dans son appartement un obus provenant 
d". la Citadelle et d'avoir lacéré une affiche ap- 
posée rue d'Amiens pour les autorités boches. 

4f . 

Le crime d'An nappes 
SA «ECONSTITUTION 

Ainsi que nous le faisions prévoir, la ré'fems- 
titution de la scène tragique du chemin du Mou- 
lin aura lieu incessamment. 

En dernier lieu, on parlait de vendredi matin 
comme date probable de cette opération judi- 
ciaire. 

L'inculpé, Charles Guédin, sera transporté sur 
les lieux en auto, en même temps que ks Par- 
quet, son défenseur et ses gardiens. 

**i mm        ■ ■ 

Çhapïts-.} d$5 encoches 
lin indicateur et an interprète à mettre à l'ombre 

Les enquêtes sur les embochés se poursuivent 
iliaque jour. Il nous revient que plusieurs sujets 
■ îouteux, qui sévirent pendant l'occupation à 
l.aie. ont dépassé — et de beaucoup — la canal 1- 
îerie des  hordes boches. 

Ce fut d'abord un individu âgé de a5 ans, de 
nationalité belge, qui fraternisant avec l'ennemi 
tluraat tonte l'occupation, fut la terreur du quar- 
tier de Moutms-Liiie. 

■ Cet individu s'était spécialisé dans la capture 
7TS/*aî>VreS exr,*anls «^aaes des fameux bataillons 
A. IB.Ua fait l'objet -d'enquêtes de la part de 
1*_gendarmerie, qui aurait relevé do graves faits 

. aijv son compte. 
Uni autre individu aura sans doute aussi à ré- 

pondre de son dévouement ontrancier pour ks 
Moches. C est un individu du quartier Si-Sauveur, 

1 'I"1,5^8*1 "interprète aux Allemands au cours 
tic ltnrs perquisitions pour l'enlèvement des cui- 
Aree, se montrant beaucoup plus sévère que les 
Boohes eux-mêmes: ne voulait-il pas faire dé- 

«IOOJH- des pianos pour enlever les poignées en 
cuivre des côtés ? Cette prétention absolument 
'„ouPab*é de la part de ce triste sire, puisque les 
boches ninsistaient pas, dénotait de sa part un 
caractère absolument antifrançais et le fit remar- 
tiuer par les habitants du quartier St-Sauveur. 
■ Stf*

a f*-36 à* c** gradins, qui on* encore l'au- 
Jtece de rester à UHe après de tels forfaits, don- 
nerait satisfaction à leurs innocentes victimes. 

L'EMPLOYÉ DE MAIRIE PEZARD 
CE   foB DISENT SES ENFANTS 

,     Nous avons annoncé l'arrestation de l'employé I 
«ta  mairie Pesard, inculpé de détournements au 
préjudice de M. Pintolon, entrepreneur rue d'Ar- 
iois. 

Nous recevons à ce sujet la lettre suivante ; 
Monsieur   le  Rédacteur  en  Chef, 

He prends ta tttterté d» vous enwver ces gueKrass 
Jisnes et i'esper* «n va-is «aadrez Men excuser 
lia. tranetuse, quand vous saurez crue ce sont deux 
rofants qui défendent l'Honneur de tour père, 
insnoenr de leur nom. Par conséquent, Monsieur, 
■jeHnettez-xaot de vous demander de qui tenez- 
A-oos les renseignements, panas, dans l'article du 
k- Révefl cm lecnl » du 32 octobre intitulé : 
« L'annatayé f asat Un, mais c'étaét an compte 
kf'aiYtrai ». Si toutefois vous tes tenez dn plaignant, 
t3eruistte»Boi «e ««us dire qu M rnsnoue totaie- 
ment   de   iraacJiis». 

si. Ptateion aeesse st. PI—ru d'avatr notipyt 
IiTrc sa cave, qui éaait bien «aimte. 

Lacrimlma- xm vans dK naa «a* M. Pezard a 
rrense une mva sonsi la cour, de c© t«M a soustrait 
ban notohre de bouÉettles de vin ans requissions 
làUemanda», fait que l'accusateur a Ttrrmmi iui- 
ttta». 

n ne vens akt pas que M. PesaM a saa-ss la nres- 
efia* totalité de ses enivras, de ses vêles. 

Que M.   Pezard sol  a remàs en mains   propre la 
eoaipMte totalM* des tttrsa,  des liafiitM d* banque 
de l,oso tr. et daa deux CjÉntini» d'«, 

«*> tjManiaraaa ssaUa tsasatau 

// pleut des contraventions 
CE SONT LES PROPRIETAIRES 

DE   VEHICULES   QUI  EN   HERITENT 
^f^n^"! 1î\péri0

l
d0 du n au 17 courant, il a 

été  infligé   45  contraventions   à  des   chauffeurs 
doari^£i^°Jur 2*^ (Je. vitesse, défaut de numé- ro a ordre ou de brevet. 

Les cyclistes qui circu'aient sur les trottoirs 
ee sont vu dresser 28 procès-verbaux. uo"olrs 

niemi^olë!   d'éclairaSe » « divers » ont égalc- 
«ste» 

Pour la liquidation 
tes stocks américains 

HLêr, à 3 heures après-midi, a eu lieu à la Pré- 
££S?' t0"^- la, P**8*-3*^» de M. Daniel VinceoT 
député du Nord, ancien ministre, une réunion & 
taqueMe assistaient : MM. LaWB4, directeur des ser- 
vices techniques; Samazim, diiricteur de la réjrion 
industrielle; Laingioto. du C. R A • Godiif 
Osterman, du C. C. A, et' les industriels 
Cail,   de   Douai;   Dujardln,   de   Pives-Lille • 

et 
MM. 

manu,  de Lille ; Deromne, de Bavai,'c^Wa'uottier 
de  Liiie. ' 

M. Lahbé prit la parole et exposa les avantages 
que trouveraient les industriels de La Tégàon à 
bénéneter du droit de préemption qui leur est 
accordé ipour l'attribution du matériel considérable 
laissé  par   les  Américains. 

Tout ce matériel comprend des machines-outils 
outillages divars, (machines à vapeur, quincaille- 
rie, etc., à l'état neuf ou n'ayant presque pas serri 
** qui ee trouve emmagasiné dans dix camps dif- 
férents, au Mans, à Brest, Montoire de Bretagne, 
Gers, Remaramitiar, Tours, Moutiers, La Palisse, 
Saint-Suipice,   Miramen*.   Nevers   et   Méhun. 

Le Comptoir d'achat, qui a déjà établi des in- 
ventaires, afin de mieux, se rendre compte de l'im- 
portance des stocks américains, M. Labbé a engagé 
les industriels à examiner la question, et désigner 
•un, Syndicat qui se rendra dans les camps préci- 
tés. 

Rendez-vans fut donné pour lundi prochain an 
Comptoir d'achat, 40, avenue du Colysée, à Pairis. 

Le délai fixé pour pouvoir user de ce droit a 
paru trop court à l'assemblée, qui a demandé à 
M. Daniel Vincent de vouloir bien intervenir auprès 
des services compétents afin qu'il soit prolongé. 
Ceiui-ci a immêdfatenirat télégraphié à M. le ^Mi- 
nistre de la Reconstituftion Industrielle : 

« Industriels du Nord, réunis Préfecture Lille, 
m vous prient vouloir bien faire proionger jusqu'au 
« 1er décembre le délai de préemption accordé aux 
« (réglons libérées pour attribuer matériel à pren- 
< dre  dans  camps américains   ». 

juation 
de mon arrête du 1er de ce mows, vous appelant 
a faire partie de la commission mixte départe- 
mentale chargée d'étudier les questions relative* 
a la fixât on des salaires. L'arrêté indique : 

Vu les décrets du 10 août -SQQ ; 
Vu notamment l'arti. 3 du décret du 10 août 

1S99 relatif Cla suite indique l'article cité plus 
haut) ; c 

Vu l'arrêté de notre prédécesseur, du ir mal 
191 r; 

Vu, d'autre part, les circulaires de M. le mi- 
nistre du Travail et de la Prévoyance Sociale sur 
I institution de commissions mixtes départemen- 
tales chargées d'étudier les questions relative» 
au maintien du travail national : * 

Arrêtons : 
Article premier. — Il est  institué une com- 

mission   mixte   départementale  qui   aura- pour 
mie*:«on, etc., etc.. 

L'article 2 détermine les questions d'ordre gé- 
néral.        ,'.-,:■ 

L'article 3 désigne l'ensemble des membres. 
Cette commission s'est plusieurs fois réunie; 

un procès-verbal du Préfet lrf-même fut publié: 
déjà nous dûmes rectifier et par un article « Pre- 
ssions », je dévoilais la mauvaise foi "de l'admi- 
nistration. 

Au ConseiJ Général j'intervenais dans le même 
sens. 

Depuis juin, on ergote, on donne h celte Ins- 
titution un sens et un caractère contraires à son 
principe. Aucun accord ne peut se réaliser, c'est 
donc le paragraphe^ de l'article 3 du décret 
du 10 août 1899 qui doit fonctionner. 

Comme pour le reste, le Préfet, une fois de 
plus, n'a renseigné les. ministres du Travail et 
des R. L. qu'imparfaitement, et il tente de jouer 
les syndicats du Nord. 

SECRETAIRES DE SYNDICATS, TRAVAIL- 
LEURS DU BATIMENT ET DE LA RECONSTI- 
TUTION, DES T. P. U. ET AUTRES, ATTEN- 
TION, OUVREZ L'ŒIL, TENEZ BON. 

L'abondance des maVeres a fait couper une 
partie de ma lettre adressée aux ministres, dont 
je rect'Ge le texte €n en prenant toute la res- 
ponsabilité. 

Lire après « Nous ne voulons pas que se con- 
tinue le système employé ». La Reconstitution, 
dans le Nord, fut corrompue dès le berceau com- 
me une monarchie au cercueM. Nous avons, 
dans le Nord, un chef qui bavarde comme un 
roi constitutionnel, permettant que l'on discute 
les places, les misions, les commissions, les 
délégations et tout ce qui rend de l'argent ». 

J'ai essentiellement tenu de rappeler ces li- 
gnes, surtout au moment où se prépare l'arrivée 
de travailleurs étrangers chez nous et la publi- 
cation évidente des marches qui se passent avec 
des   entrepreneurs   et   iridustr-els   d'Allemagne. 

En outre, nous avions, en juillet dernier, passé 
tant par l'Union Départementale que par les 
Syndicats et la F. N., un accord avec la Centrale 
Belge. Sa délégation paraît méconnaître notre 
Union et agit sans nous consulter, il faudra donc 
due dans l'intérêt des travar'IMeurs du Nord, îa 
commission administrative, dimanche 36, 
prenne toutes mesures répondant aux .moyens à 
employer pour nous faire respecter dans nos 
droits, notre dignité et nos libertés. 

i Le secrétaire, 
Ch. SAINT-VENANT. 

La grève du bâtiment continue & Roubaix dans 
le plus grand calme. Les ouvriers se sont réunis 
hier après-midi, à trois heures, boulevard de 
Belforl, où les délégués devaient leur rendre 
compte de la situation. 

Celle-ci n'a d'ailleurs pas subi de changement 
notable. On constate seulement que les quelques 
ouvriers qui n'avaient pas encore cessé le tra- 
vail avant-hier, sont venus se joindre à la masse 
de leurs camarades en, grève. 

Tputes les sections syndicales du bâtiment du 
département du Nord sont en communication 
et se tiennent régulièrement au courant de la 
situation. 

Voici Jes textes de quelques-unes-des dépêches 
reçues a Roubaix dans la journée d'hier ; 

De Denain : 
« Grève extra-générale. Calme complet. 
„.   „ » Trccquenet »t De Douai : 
« Mouvement complet. 6.000 grévistes. 
i.    ., ,     » Delarue »* 
De \alenciennes : 
« Grève Valenciennes déclarée hier, appliquée 

aujourd'hui. Camarades envoient salut frater- 
nel. 

—^2, " » Kolher », ,, 
De Samt-Amand : 
o Grève générale depuis jeudi matin. 

^ » Delcourt »"J      | 
De Denain et Bouchain : 
<« 20.000 grévistes continuent mouvement avec 

courage    Vive  Tourcoing  I Vive Roubaix  ! i» 
Les camarades du bùt'ment de Roubaix se réu- 

niront à jfiouveau aujourd'hui, à trois heure*, à 
« La Pal*? ». 

La Grève des Midinettes 
rÊr,:Jnrm,»HféVeÂ0pPe   ÛUne îaçon  absolument remarquable.   On   peut   dire   dès  maintenant 
qae la presque totalité des ouvrières de Lille 
est syndiquée. 

L'affluence aux réunions et l'entrain mon- 
nourP^ fltf ,frévistes es" du meilleur augure pour la fin heureuse de ce conflit 

JufcAnï iTa
éU£°Z   de3.   emPl°yeu'rs   dépendra 

h!»^ «a fir,de cette firrève' Nous 'e sou- haitons. Quant à nous, nous sommes décidés 
à tenir le temps qu'il faudra, mais nous ne 
rentrerons :\ l'atelier qu'après 
complète. • Nous n'exigeons 
puisse nous accorder, 

satisfaction 
rien   qu'on   ne 

La  Commission. 

Conseils aux Femmes 
Le grand tort des mères et épouses est de ré) 

pas comprendre généralement qu'elles ont *e 
plus grand intérêt A ménager leur santé. C'est 
certainement la première condition pour rendre 
service aux leurs. Par conséquent, elies.doivent 

faire attention  aux 
premiers   symptômes 
d'une    affection    des 
reins qui les guettent, 
tels que:  mai de dos, 
maux de tête, vertige*, 
teint   jaune,    anémie 
provenant   d'un   sain> 
vicié,   faiblesse" géné- 
rale, etc. Suivez un ré- 
gime    sévère    dès;    lo \ 
début, aliments légers, A 

eau pare comme boisson, petites promehades au 
grand air, repos   suffisant et soignez les reins 
avec les Pilules Foster, vous vous en trouverez 
bien et la plupart dur temps vous aurez échappé 
an rhumatisme, à l'hydropisie, la sciatique ou ■ 
autres maladies graves provenant d'un empoi- 
sonnement du sang que les reins ne sont plus 
en état de revivifier. - 

Les Pilules Foster conviennent aux femmes 
surmenées par le travail et affaiblies par des 
couches ou les maladies de l'âge critique ; elles 
conviennent aux jeunes filles au moment de la 
formation, redonnent au sang tous ses prin- 
cipes régénérateurs qui portent la vie et la 
chaleur dans les organes. Elles ne fatiguent pas 
l'estomac et les intestins. - 
* Les Pilules Foster sont en vente dan-r toutes 

le9 pharmacies, au prix de 3 fr. 50 la botte. 
20 fr. les six boîtes, plus 0 fr. 40 d impôt Bar- 
botte, on franco par la poste. H. Binac, Phar- 
macien, 25, rue Saint-Ferdinand, Paris-17./" 

■ 

AUJOURD'HUI 
SVNDICAT DU BATIMENT 

ET DES TRAVAUX PUBLICS 
Section des peintres et vitriers Vu les évé- 

nements, tous les ouvriers peintres et vitriers 
devront assister à la réunion qui aura lieu  ce 
fJu n,-D H ^ siège du  Bâtiment, rue de la Clef, 3Q. Présehi 

A  TOURCOING 
Le nombre des grévistes est en 

progression constante 
La réunion d'hier à la Maison du Peuple n'a 

apporté aucun fait nouveau concernant lés pour- 
parlers. Le nombre des grévistes augmente tou- 
jours. Quelques membres du comité de grève 
ont pris la parole et indiqué les mesures ù pren- 
dre pour la complète extension du mouvement, 
particulièrement  dans les travaux publics. 

A RQWBTAIX 

quatre usines. 
Ordre du jour 

LA   CREVE   DES  TRAVAILLEURS   DU   LIVRE 
Le prix de â francs à Theure, demandé par les 

typographes et les papetiers était accepté par le 
patronat rOuliaisien, mais le tarif de 2 fr. fiO 
réclamé par les lithographes était généralement 
refusé. 

Quelques maisons l'acceptèrent hier dans la 
matinée, mais l'organUation ouvrière demanda 
que l'accord fut écrit. On put s'entendre et ob- 
tenir gain de caqjie chez certains patrons dont 
le personnel reprendra le travail dès demain. 

Il y a réunion' générale des crévistes ce matin 
ù neuf heures, au Progrès, 82, rué de Tour- 
coing. 

ce indispensable pour tous 

uZ01U !** ,0,miftr8 dH ««• ~ Ce »ir, assem Dise pour  tous  les ouvriers des 
rue de  la Clef, 03, à G heures, 
très important. 

Présence indispensable pour tous: les ouvriers 
monteurs pourront assister à cette assemblée. 

Section d'Armentièrss. — Assemblée pour 
tous ies ouvriers maçons, cimentiers, carreleurs 
et manoeuvres de ces profession*, estaminet du 
« Jeu de Boules », rne des Jésuites, à Armen- 
titre», à fi heures et demie,»ce soir. 

Ordre du jour : formation des sous-see;ions ", 
nomination  de deux délégués. 

Le   secrétaire. 
m-- Vendredi 24 octobre, réunion s 6 heures 30 

de la Commission executive de la Bourse du Tra- 
vail. Très urgent. 

Le secrétaire. 

SYNDICAT DES TRANSPORTS 
Jeudi 23 octobre 1919, réunion de la Conunisslr.n 

admini.stratiVf>, à 6 heures 30 du soir, a L'Union de 
LlHe.   (Communication   importante). 

DANS LA FILATURE DE UN 
Jeudi   23  octobre,  à   1e   heures   3û.   réunion   de-* 

ouvriers et ouvrières de la filature de tin Sàouden 
Tanguy, à  l'estaminet  de la  Gaieté, rue d,A,rcole 
tenu pair le camarade Délavai. 

Le citoyen   Banche  y   assistera. 
BOUT  la  Commission .; 

Le Secreta*re : A. BAUCHE 

VENDREDI 

Les membres de la commission de propagande 
sont invités également. 

— D.manehe, aG octobre, à 4 heures du soir- 
réunion extraordinaire de la section: les adhé- 
rents sont priés d'y venir en plus grand nombre 
possible,  vu l'importance de la réunion. 

Ordre du jour : constitution définitive de ,'* 
liste des candidats aux élections municipales; dé^ 
signation d'un candidat au Conseil d'arrondis» 
sèment; organisation de la propagande. 

Le secrétaire - 
A EMMERIN 

Les mtmbrîs de la SecU*>n sent convoqués pour 
îe dimanche 98 octobre, au siège, chez DUœOUJIJI. 
Wiltems a u heures précises 

Ordre du  jour  : Conférence du 1er novembre t 
étecttans   législative?   et   municipales 
indispensable. Presensii 

HERNIE 

î 

LA GREVE  DES TAILLELR3   EST TERMINEE 
Les laiileurs de Roubaix ont repris lé travail 

après avoir obtenu une augmentation de 200 % 
sur les salaires d'avant-guerre. 

A TOVRCOING 
DANS LE  TEXTILE 

Les pourparlers quotidiens entre les délégués 
patronaux et ouvr'ers n'ont pas encore abouti. 
On a fixé ù mardi 28 courant la limite accordée 
pour la décision patronale. 

A LILLE 

La Grève Générale 
du Bâtiment 

LE SOÎI POURRIT DANS LES MINOTERIES 
Une délégation des minotiers de Lille et des 

environs s'est présentée lier à la préfecture. Elle 
a été reçu par M. Contensin ,directeur du ca- 
binet du .préfet. 

Les minotiers ont exposé que la question dn 
transport du son n'ayant pas été envisagée,- il 
ost arrivé que les minoteries en possèdent ac- 
tuellement ' des stocks considérables qui" pour- 
rissent sur place. 

Hier, nous signalions que dés cultivateurs 
avaient dû se défaire de leurs vaches par suiie 
du manque de nourriture. Avec les centaines de 
tonnas de son que les minot'ers possèdent et 
qui bientôt ne seront plus utilisables si l'on 
n'y prend garde, on pourrait alimenter les bes- 
tiaux, - lesquels nous auraient ainsi donné du 
beurre et du lait dont le prix va devenir Inabor- 
dable. 
^Ws, voilà, U y a toujours la crise des trans- 

LES RESPONSABLES! 
Ainsi vo'îà ce qu'a élaboré la commission que 

l'on a qualifiée,/pour les besoins de la cause, de 
commission, administrative départementale, à la- 
quelle s'était adjointe celle du Pas-de-Cala's. 

Tous ces fonctionnaires se sont réunis le ma- 
tin, rue Saint-Bernard, l'après-midi, au 5e bu- 
reau, à la préfecture: 

Après leur décision, iîs se sont rendus à nou- 
veau dans le cabinet du Préfet, pour une troi- 
sième délibération. 

Nous ne savons si Son Excellence n'a eu qu'à 
enregistrer les décisions ou sM les a fait modi- 
fier. Mais en bons fonctionnaires, les membres 
de la commission ont Voulu, avant de les com- 
muniquer à la presse, les lui soumettre. • 

Pour l'édification de nos amis, nous soumet- 
tons ci-descoiis les prix offerts vendredi, 17 oc- 
tobre, par les entrepreneurs : 

Ouvrier spécialisé, 2,20; terrassier,' 3,00; de- 
mi-ouvrier, jusqu'à 18 ans, 1,20; demi-ouvrer 
de plus de 18 ans, 1,70; grand manoeuvre, 1,70; 
manœuvre de ifi à iS ans, 1,20; manoeuvre de 14 
h 16 ans, 0,90; apprenti de i3 à 16 ans, o,5o. 

Tarif   de  la  Marrie   opposé  par  les  ouvriertJJ ■Bftyê'urs 
grand manoeuvre au-dessus de 18 ans> ire zone 
i,o5; 2e zone, i,Sa5; td., de iG à 18 ans, ae zone 
i,aS; id\,  de  14  à  16  ans,   se zone,  0,91;  ap- 
prenti de i3 à 16 ans, o,5o; demi-ouvrier, même 
salaire que les manœuvres de leur âge au mini- 
mum; terrassier, ire zone, 2,20; ae zonne, 2,075; 
ouvrier qualTiée, des ouvriers pour la construc- 
tion et   les réparations du bâtiment,   ire  2011e, 
2,45; 2e zone, r>.325; ouvrier de la mécanique et 
charpente en fer, rre zone, 2,70; 20 zone, 3.5-î5. 

Comparez avec ce que la commission des fonc- 
trionnaîres a décidé  et demandez vous avec sin- 
cérité si celai n'est pas uhe provocation directe. 

Vins avez Réussi, Monsieur le Préfet; c'est re 
conflit tant désiré par vous, c'est une provoca- 
tion politique au premier chef. Vous serez féli- 
cité par M. Mandel. Mais soyez sûr que le bon 
sens de« ouvriers du Nord ne tombera pas dans 
votre piège. 

Vous voiUez faire de la politique sur le dos 
des travailleurs en vous moquant de la nvisère 
profonde que vous allez accumuler; prenez-en 
la rajponsabilita 

La Grève dans l'Imprimerie 
Hier, dans la journée, deux réunions ont eu 

lieu. Les grévistes ont écouté avec beaucoup d'at- 
tention les explications données par le camarade 
Masson, des typographes, dans leur réunion du 
matin.    . 

Les délégués du Syndicat ont eu plusieurs dé- 
marches à faire dans la matinée, entre autres 
chez MM. Gaehic et Aula, et chez M. VVartel. 
Puis, après-midi, les délégués ont eu une entre- 
vue avec M. Liégeoi«-Six, président du Syndicat 
des Maîtres-Imprimeurs. Dans cette réunion, une 
proposition patronale fut faite, et les délégués 
ouvriers ont promis d'en faire part aux grévis- 
tes dans la réunion qui aura lieu ce matin, à 
9 heures   à la Bourse du Travail. 

Puis une deuxième réunion eut lieu à 5 h. i/a 
du soir, et Masson donna le compte-rendu des 
démarches faites dans la journée. La situation 
reste donc statîonnaire. Quoique cela, ce matin 
les grévistes examineront la nouvelle proposition 
patronale et prendront la décision qu'ils juge- 
ront compatible avec la situation. 

— Donc aujourd'hui, à 9 heures, réunion des 
grévistes à la Bourse du Travail. 

Les ouvriers linotypistes, fonctionnaires, cli- 
cheurs, rotativistes, en un mot tous les ouvriers 
travaillant dans les journaux, auront une Réu- 
nion spéciale, à 3 heures précises de l'après-midi, 
à la Bourse du Travail. Il y a urgence pour que 
tous les intéressés soi-ant présents. 

— Réunion du Comité syndical à l'issue de la 
réunion des ouvriers « canardiers », 

CHAMBRE SYNDICALE DES PBESSELR8 ET 
PRE8SEI SES EN CONFECTIONS DE LILLE 
ET ENVIRONS. 

Les membres de colfc organisation sont invités 
a assister-à la réunion5 générale ordinaire de leur 
syndicat, laquelle aura lieu le vendredi r>/4 cotu. 
rant-à 0 h. t/a précises du soir, à la « Ville de 
Bruxelles»,  19, rue du Molinel. à Lille. 

Ordre du jour : « Adhésions, procès-verbaux, 
correspondance ; compte-rendu du Congrès , de 
Lyon ; compte-rendu de la délégation à Roubaix : 
au point de vue intersyndical dé l'Habillement de 
Lille ; concernant les presseuses : rapport moral 
et financier ; rapport des délégués au S. O. H. ; 
placem-nt de notre caisse ; apprentissage ». 

Vu l'importance de l'ordre du jour, tous se fe- 
ront up. devoir  d'assister à cette réunion. 

Le  Secrétaire :   BLANDEL. 
ASSOCIATION AMIOALE DES DOUBLEURS EN 

CONFECTIONS DE UJLJ.B BT ENVIRONS. — Ven- 
ttreOi 34 couranrt. à G heures 30 précises du ioir 
assemblée générale au siège de la Bourse du Tra! 
vall, rue de Paris, isa bis. — Ordre du jour très 
important. — Présence indispensable de tous. 

LA   COMMISSION. 
SYNDICAT   DES   EMPLOYES   DE   COMMERCE 

ET DE L'INDISTBIE, 28, RUE DE FIVES 
LILLE. 

SECTION DES EMPLOYES OB LA RECONSTI- 
TUTION. — Tous les employés attachés aux servi- 
ces de la Bec*.ns*itut±att sont convoqués à la réu- 
nion organisée à leur lmontion vendredi 24 octov 
bre, a 7 heures précises, au siège, 28, rue de 
Fives. ' 

Ordre du jour : Compte rendu d'action syndicale. 
— Examen de la situation. 

CONVOCATION. — Les membres de la Commis- 
sion adminiPtiratlve sont priés de-ne pas manquer 
d'assister à la réunion du dimanobe 2e octobre à 
10  heures 30,   au siège. ' 

NEUBKE  OU 4URY *t HORS COMOXHfS 

JE SUIS CUËRi. — c'est laffir-natlon de tout** 
les personnes atteintes de hernies après avoir porta 
lo nouvel appareil sans ressort de M. .T. OLASEP. 
le réputé spécialiste do Paris. G3, Uoulevard Sébae 
topol. 

Ce nouvel appareil, grâce à de longues élude* 
et de nouveaux perfectionnements, assure séaaca 
tenante la contention paiiaite des hernies les pli» 
difficiles,  les  réduit   et  les   fait  disparaître 

pésireux de donner aux malades une pwuva 
immédiate de ce résultat, garanti d'ailleurs p*i 
écrit. M. Glaser invite toutes les personnes atteinte. 
de hernies, eflort.s, descentes, a lui rendre visiU 
dans les villes suivantes où 11 fera gratsaUmon 
l'essai de «es appareil.-. 

Allez donc tous à 
LILLE, 23. as octobre,  Hôtel du Commerce 

de  Béthune ■ .   ■ 
LE CATCAU, 25 octobre. Hôtel de l'Etoile dOt* 
BUSICNV. 96 oetobre. Hôtel du Soleil d'Or.      ' 
HIR60N, 27 octobre. Hôtel du Commerce 
BOHAIN, 2S octobre.  Hôtel  du Lion d'Or 
SAINT-QUENTIN, 29 octobre.  Hôtel de France 
LAON, 30, .11 octobre. Hôtel du Nord. 

Brochure   franco   sur   demanda.   Oalnfura- 
trltras pour déplacements d« tous organst. 

15,  rm 

van. 
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VOIES URINAIRES.i 
etmnerraala, Suintemtnti, Filament», Cntfto, Prsafatfa». 

91 rniLIO QBÉR1S0N aS»URËE i Un Ks DÉSESPÉRÉi 
far nouraaux traitammu fatiln a affhqaar far la malada a», I 

FORCE VIRILE «.T&'Z* IMPUISSANTS 
LABORATOIRE*~SPÉCIALITÉS URO-OQIQUSX I 

38. Bonlevard Sébaatopol, 82, PARIS ■«- 

HAUBOURDIN 

Truc» d'aigrefins 
L'ESCROC BOTTOER, ARRETE A LILLE 

AVAIT OPÉRÉ  A  HAUR0URD1* 
En l'absence de Mme veuve DassonvrHle, n** 

Jeanne Mouille, sage-femme, demeurant rua An- 
gusle-Poué, 165 bis, le nonirbé Félix Bottse; 
qui vient d'être arrêté" pour escroquerie au prél 
judice de M. Delesalle, industriel, o?, rue dw 
Postes, a Lille, s e»?"* fait remettre par la tant» 
de cette dernière, une somme de 55 francs polir 
une fourniture de charbon à effectuer. 

M. Devoez. boulanger, ù qui le délinquaûî 
avait offert le charbon en question, mit Mme 
Dassonville sur la piste de l'escroc, mais celle-ci 
malgré son manque de confiance en l'intéressé, 
n'avait pas osé réclamer son argent, croyant ton* 
de même en la livraison du précieux combusti- 
ble. 

Le voleur qui vient de se faire pincer à LU le 
était un spécialiste de ce genre d'escroquerie,   j 

MARAIS-DE-LOMME 
CONVOI CIVIL 

Aujourd'hui, à £ heures précises, sous les au** 
piees de la fibre-pensée socialiste «La Raison"* 
auront lieu les funérailles civiles du citoyen Gus- 
tave Callowaert, décédé à l'âge de ,48 feins. L« 
convoi s'assemblera à la maison mortuaire, M 
3 heures. 3/4, 4i, rue du Maréchal. Les libres- 
penseurs, les so.ialistes sont instamment prié* 
d'assister à ces funérailles. 

SAINT-ANDRE 
UNE CHUTE. — Le sieur Pierre Gox, occupé à la 

briqueterie Delequés. rue Pasteur, est tombé d'une. 
hauteur de quaîjre métros et s'est fart des CGBMII. 
sions graves  au coude et  à la hanche. 

Il  a été transporté à l'Hôpital 
Li*le. Saint-saturenr. à. 

est 

Dans l'Habillement 
La  grève  des   tailleurs  pour hommes 

terminée ; elle aura duré quinze jours. 
Toutes- les maisons, à i'exception d'une 

seule, la maison « Jeanne d'Arc », écoutant 
la voix de la raison, ont accepté l«s conditions 
de travail réclamées par leurs ouvriers. 

Cette heureuse solution du conflit a été ac- 
cueillie avec enthousiasme par tous les syn- 
diqués.    . 

1* y a en effet une joie réconfortante à cons- 
tater combien l'heureuse impulsion syndicale 
pai sa modération, par sa volonté d'aboutir 
et par la logique de ses efforts, gagne de 
plus en plus de terrain dans l'esprit non seu- 

ouvrier^ mais 

PARTI SOCIALISTE 

2ement   des encore   des  em- 

Chez ces derniers, un restant d'esprit an 
cier. subsiste. Il sera contraint sous l'irrésis- 
tible poussée des événements, d'accepter l'état 
d? fait que la guerre a orée. 

Le Syndicalisme est méthodique. Ce n'est 
donc pas l'anarchie qu'il sème. C'est au con- 
traire l'ordre et par *a suite la prospérité et 
le mieux-être commun. 

L'anarchie, c'est dans le clan patronal qu'on 
la retrouve. 

Il suffit de jeter un coup d'œfl dans une 
réunion de- patrons pour se rendre compte1 

combien l'étroit esprit de concurrence, de ja- 
lousie, de cachotterie, y est encore vivace. 

Le Syndicalisme ouvrier travaille au grand 
jour et c'est là sa force. Il est loyal avant 
tout et l'esprit qui l'anime, altruiste et fra- 
ternel, contribuera dans une large part à la 
rénovation d'un monde que l'égoïsme et le 
particularisme avalent mortellement anémié. 

Une maison refuse de reconnaître le syndi- 
, cai j aotu ZM fiouvoaa accepter MSS cette re* I 

REL'-NION GENERALE DE LA SECTION 
DE TOURCOING 

Vrie réunion générale du Parti, aura Leu sa- 
medi prochain 25 octobre, a ? heures du soir, 
à  la Maison du  Peuple. 

A l'ordre du jour : Ratification de la liste 
des candidats aux élections municipales. 

A 1-ÎLLt 

LE 6RA1ID MEETING SOCIALISTE 
de Dimanche 

Dimanche 26 octobre, à deux heures et demie 
de 1 après-midi, grande conférence publique et 
contradictoire, 15. rue Léon Gambetla, sous ia 
présidenûc de DELORY, assisté des candidats 
du Parti Socialiste  aux élections législatives. 

Avec   le   concours   des   citoyens   :  SEMBAT 
CACHIN, BRACKti,  RENAUDEL. «M™»*. 

Ordre du jour : Les élections législatives et le 
Parti  Socialiste  . 

«a » * 
Au cas où la salle serait trop petite pour con- 

tenir tous les auditeurs, la commission adminis- 
trative de la section Lilloise a pris des disposi- 
tions, pour que conformément à la loi, les 
orateurs puissent par:er place de la Répub'ique 
,*B?n nous informe <me la section lilloise du 
Parti Sociai>te avait adressé ù l'administration 
municipale une demande pour obtenir la salle 
du  Pafais   Rameau. 
»•„¥' ÇraÇ^ePs d?Huguo, adjoint, faisant les fonc- 
tions de Maire, a répondu par un refus. 

AUX MEMBRES DU COMITÉ DU VIEUX-LILLE, 
11, rue dtt Marché-aux-Bêtes 

Camarades, 
^'ous êtes priés d'assister à la réunion mensuelle' 

qui aura lieu le samedi 35 octobre, 1919. a 7 heu- res 30 du soir. ,        . » ■  »««. 
Ordre du jour très important.  ■ 
Causerie  par  le camaa-ade Bog#  Salengro    qui 

traitera  sur  l'actualité. • 
Vu l'importance de l'ordre du jour   que chacun 

se  fasse un devoir d'y  assister. 
I.e   Secrétaire   :   Louis   PEETERS. 

A  SECLIH 
Jeudi, a3 octobre, réunion de la commission 

»Uv«* 4 a hauces 3e du soie» au siaoe. 

CRÉDITJHJ NORD 
SOCIÉTÉ ANONYME 

Capital : 125.000.000. — 31.850.000 versé* 

SIEOE   SOCIAL   A   LILLC,   4,  t,   B, ru 

SUCCURSALE  de PARIS. M. »,  Bout. Mal***-*-* 

Le CREDIT du NORD rappelle à sa nombreaw- 
clientAle qu'elle peut éviter les m»-»-— i-ti-rn* 
d espèces qui font toujours courir un risque im- 
portant : ~ 

i° Eu faisant payer, par son itttermédia&eu 
toutes les traites tirées sur elle par ses fournie 
scurs î 

a» En payant ses fournisseurs an moyea de chè- 
ques qui sont délivrés gratuitement à tout titttla» 
re d'un compte. ^^ -•■----* 

•—*    -BI1 ■ 

ARRONDISSEMENT DE VALEffCTEWfES 

HASPRE1 

Deux S*, a. ivém 
PAR UNE" EXPLOSION 

Attenant à le route  (THaspres  a  Thiant    À 
près du .bol*, ^ trouve un vaste dépôt de «£ 

1 explosion, furent tués sur le COUD       urF™ -*" 
ctoeUert^3  déclli<Iuetés> «*««' etiterrés au 

SAINT-AMANO 

FIN D'UNE GRÈVE 
Les  ouvriers  du  tissage De*-*»* 

le 30 contant avec leurs poarona 
paix, en audience de conciliation. 

Atares discussion, les augmentations 
Suivantes sur la chiffre «a 1914 mamt 
eoasenrtte par les  paj-u.es  : 

Tisseurs,   175  % ;  TéIIII—*i. j.   îw  % • 
130 % ; Surjetteuses, 1*0 % : Boutonnai.,, 
Bobioeuaes, de 4 i s fr. 1 tlft-jw. de > 
Débnaanto. 3 fr. eo «t plus. 

La  grève qui dure  dapuai le 9S> BfitU 

sont   réiiui-c 
le iwtm 4L 

le  salaires 

OAfcdbausaa, 
,*«.%* 
A • fr. j 

'-. 

■i -JZMK-~<* tf^k & aRai«« ■M^M 


